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Vert vivent aussi sur le Continent Noir. Le materiel du Cap Vert se trouve dans le Musee de Wiesbaden et dans notre

collection. En ce qui concerne les especes d'Afrique, des specimens se trouvent au Museum de Paris, au Musee de

Tervuren et dans notre collection.

Tribu Apotomini

Apotomus velox Chaudoir

Cette espece dejä connue de l'Archipel, gräce aux captures de Fea ä San Nicolau en 1898 et de Lindberg et Panne-

lius en 1953, vient d'etre retrouvee dans l'ile de Santiago le 31.X. 1982 par le Dr. Geisthardt (ä la lumiere).

Tribu Bembidiini

Tachyura (s. str.) variabilis (Chaudoir)

Ile de Santiago, pres de Sao Jorge les VII., VIII. et X. 1983, pris au piege lumineux (v. Harten leg.). Cette espece

avait ete dejä signalee de San Nicolau et du Fogo.

Tribu Lebiini

Somotrichus elevatus (Fabricius)

Espece cosmopolite largement repandue en Afrique et dans d'autres cointrees du Monde par les bateaux et les

produits agricoles. Nouveau pour l'Archipel du Cap Vert. Un exemplaire nous a ete communique par le Musee de

Wiesbaden provenant de Sao Jorge, 1.— 15.X. 1983 (van Harten leg.).

Platytarus tesselatus (Dejean)

P. tesselatus vit dans une grande partie de 1'Afrique noire: Mauritanie, Senegal, Egypte, Ethiopie, Afrique Orien-

tale, Tanganyka, Katanga, le SO africain et l'Arabie. Des iles du Cap Vert on connaissait dejä le Platytarus famini

(Dejean) des iles de Sao Vicente et de Sal. Maintenant le P. tesselatus a ete trouve par van Harten ä Sao Jorge, dans

l'I. de Santiago, 3 exemplaires captures le mois de fevrier 1984.

Thchis maculata Kluger

Quatre exemplaires de cette espece, nouvelle pour l'Archipel, nous ont ete communiques par le Dr. Geisthardt

en provenance de l'ile de Sal, captures par lui meme dans les salines de Sta. Maria le 4. XL 1982. Le P. maculata est

connu de plusieurs endroits de la Mediterranee depuis l'Espagne, le Maroc, la Grece et l'Asie occidentale, jusqu'au

desert du Sind au Pakistan.

Dromius (Klepterus) geisthardti, spec. nov.

(Figs 1 et 2)

Types. Holotype: cT des environs de Saojorge, ile de Santiago 17. VIII. 1984 (van Harten leg.) au Musee de Wies-

baden. — Paratypes: 5 5$, meme localite et date, au Musee de Wiesbaden et dans notre collection.

Long. 4,5 — 4,8 mm. Alle. Tete et pronotum rouge orangee. Elytres fonces, noirs, legerement bleu-

tes. Palpes, antennes et pattes flaves.
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Figs 1 et 2. — Edeage et appareil sexuel $ du Dromius (Klepterus) geisthardti spec. nov.; 1. edeage;2. vagin, «recep-

taculum seminis», glande annexe et gonostyle. Paratypes de l'ile de Santhiago, Archipel du Cap Vert.

Insecte convexe, elytres allonges assez etroits et presque paralleles, tronques ä l'extremite. Tete

moyennement volumineuse, arrondie et peu convexe, avec de grands yeux saillants. Les tempes sont

obliques, courtes et fortement retrecies; sur le Vertex entre les yeux, l'on observe quelques rides longi-

tudinales et laterales et sur l'arriere de la tete on apergoit d'autres rides faiblement ondulees qui se me-

langent ä une ponctuation eparse; ces structures deviennent plus fortes vers le cou. De chaque cote de

la tete, en avant, existe une depression assez large et peu profonde, qui s'allonge vers l'arriere au für et

ä mesure qu'elle s'efface. Le labre est subtronque, transverse, largement arrondi aux angles et pourvu

de six soies marginales.

Pronotum transversal, peu convexe, tronque en avant et ä la base, les angles anterieurs effaces, les

posterieurssont grands, presque droits et brievement arrondis ä la pointe. Les cötes sont fortement ar-

rondis et tombants en avant, tandis que vers l'arriere ils sont presque rectilignes, ou tres faiblement

convergents vers la base. Fossettes basales larges et superficielles. Canal marginal large et plat, le re-

bord se redresse davantage vers l'arriere. Sillon median lisse et assez fin. Base explanee, avec un fin re-

bord sur les cotes. Surface finement ponctuee-ridee, les ride fines et transversales. La plus grande lar-

geur du pronotum se situe un peu en avant du milieu. Une soie basale aux angles posterieurs, manque
la soie anterieure.

Elytres longs, glabres, etroits, avec la base finement rebordee; ils sont convexes avec sa largeur ma-

ximale pres des epaules, celles-ci etant arrondies. Les elytres ont l'extremite tronque, mais faiblement

sinueuse au milieu, l'angle externe arrondi et l'angle interne (suturale) petit et obtus. Strie scutellaire

rudimentaire, les stries elytrales sont lisses et assez profondes; intervalles faiblement convexes et sans

ponctuation, seuls les 3 et 7 sont pourvus d'une rangee de 5 ou 6 soies sur le premier et de 9 soies sur

le second. Serie ombiliquee composee de 16 pores, 7-1-8.
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En dessous les teguments sont lisses et glabres, d'une couleur rougeätre sur les pieces sternales et

plus foncee sur l'abdomen. Les episternes metatoraciques sont assez allonges et tres etroits en arriere.

Le dernier segment abdominal est subtronque et porte une entaille au milieu, plus forte chez le cf , et

pratiquement nulle chez la $, plus une soie de chaque cöte de l'entaille chez le premier et deux soies

chez la seconde.

Edeage (Fig. 1) epais, notemment vers l'arriere du bulbe median, qui se montre en plus tres forte-

ment renfle examine de profil; sa pointe est moderement attenuee et se termme en forme de bouton

epaissi ; le bulbe basal est petit et etroit. Sac interne pourvu d'une plaque d'epines setiformes assez touf-

fue. Comme il est de rigueur dans le genre, l'edeage est catopique, c'est ä dire, avec l'orifice du sac in-

terne s'ouvrant sur sa face ventrale; le foramen et le bulbe basal etant dorsales. Enfin, vu par dessus,

l'apex se presente en forme de pointe assez large et parallele, elargie en spatule au bout.

Appareil sexuel 9 (Fig- 2) avec les gonostyles transverses, arrondis aux angles et pourvus d'une

touffe de soies assez nombreuses. Vagin en corbeille. «Receptaculum seminis» cylindrique, elargi vers

l'apex; au tiers de sa longueur vient s'inserer la glande annexe et le dactylus, la glande est fine et un peu

moins longue que le «receptaculum».

Remarques. Le sous-genre Klepterus Peringuey, auquel appartient la nouvelle espece, se caractense

par le manque de soie anterieure sur le bord du pronotum. II est repandu sur une grande partie de

l'Afrique noire au sud du Sahara et il s'etend des l'Ethiopie jusqu'au Cap et des l'Arabie jusqu'au Ja-

pon. Cependant il etais inconnu de l'Afrique occidentale, etant la Cote d'Ivoire la limite occidentale

du genre; ni le Senegal ni la Mauritanie, ni la Guinee, etc. etc., n'ont jamais fourni, jusqu'ä maintenant,

aucun Dromius. Mais, actuellement, apres la decouverte aux iles du Cap Vert du D. geisthardti, la pre-

sence des Dromius sur la voisine cote africaine est plus que probable. Cette affirmation peut — etre ren-

forcee par la decouverte, tout dernierement, d'une nouvelle espece de Dromius du sous-genre Klepte-

rus en Arabie saudienne (en cours de publication).

Tribu Zuphiini

Genre Parazuphium Jeannel

Ge genre de Zuphhini etait inconnu de l'archipel capverdien ainsi que des autres archipels de l'At-

lantique nord. Neanmoins, il n'-y-pas longtemps il a ete trouve par A. Machado aux Canaries et, nous

memes, nous l'avions decouvert il y a plus de vingt ans dans l'archipel de Madeira, ä l'ilheu do Desem-

barcadouro (il s'agit du P. haeticum ssp. mauretanie Hürka). Et bien, dans les recoltes de van Harten

dans l'archipel du Cap Vert, figurent trois especes de ParazuphiumjcznntX: deux sont representees par

un exemplaire unique, tandis que la troisieme Test par une courte serie d'exemplaires.

Depuis longtemps nous avions regu en communication materiel de Parazuphium des Musees de Pa-

ris (recoltes Ph. de Mire et M. Sigwalt), de Tervuren (de beaucoup le plus important), de Lund et de

Washington, en vue d'une revision des especes africaines et, dans ce lot, existaient dejä deux des espe-

ces retrouvees maintenant par van Harten aux iles du Cap Vert. Ne voulant plus retarder la parution

des resultats sur le materiel de Wiesbaden, nous allons decrire par la suite ces deux especes nouvelles,

en tenant compte du materiel africain et capverdien respectivement.

Parazuphium blandus, spec. nov.

(Flg. 3)

Types. Holotype: cf, du Cameroun: Bouffle Noir, 15. IV. 1974 (Ph. de Mire) au Museum de Paris. Paratypes:

4 ex. de Koza, Guetale, III. IV. 1970 (Ph. de Mire); 1 ex. de Marova, 10. XII. 1976 (Ph. de Mire), au Museum de Paris

190

©Zoologische Staatssammlung München;download: http://www.biodiversitylibrary.org/; www.biologiezentrum.at



et dans notrecollection; 2 ex. de la Mauritanie, coli. Basilewsky; 1 ex. dejuba, Equatoria, Sudan 27. II. ä2.III. 1963

(Linnavouri); 1 ex. Parc National du Niokolo-Koba, Senegal, II. 1974 (Cambefort), au Musee de Tervuren et dans

notre collectlon; 1 ex., de Sao Jorge, I. de Santiago, Archipel du Cap Vert 25. X. 1984 (van Harten), au Musee de

Wiesbaden.

Long. 2,9— 3,2 mm. Alle. D'une couleur jaune testacee, les antennes, les palpes et les pattes de la

meme couleur. Elytres mous, le corps allonge et pubescent. Tete ä peine plus longue que large, peu

convexe, legerement deprimee au milieu, avec des yeux assez petits et peu saillants, les tempes courtes

et ä peu pres de la meme longueur que le diametre de l'oeil. Base tronquee. Sur le from sont visibles

quelques points eparpilles. Antennes longues et fines atteignant en arriere le disque elytral, avec le pre-

mier article aussi long, ou presque, que les trois suivants reunis.

Pronotum aplati, legerement plus large que la tete et ä peine plus long que large (2,2 X 2,3). Les cotes

peu arrondis en avant et progressivement retrecis depuis le l""" cinquieme de sa longueur jusqu'ä la si-

nuosite posterieure qui est bien accusee. Les angles posterieurs sont obtus, mais avec la pointe vive et

saillante en dehors. La base est etroite (1,2 d'un angle ä l'autre), un peu saillante, sinueuse et releve au

milieu. Gouttiere laterale tres etroite; les angles anterieurs nuls et les fossettes basales profondes. Sillon

median tres fin, vers l'arriere il termine dans une fossette mediane ronde et profonde. Deux soies mar-

ginales. Surface tegumentaire densement ponctuee, les points petits et bien incises, finement et regu-

lierement disposes.

Elytres mous, aplanis, subparalleles et un peu plus longs que l'avant-corps, Epaules arrondies. Le

bord apical est subtronque, faiblement oblique et avec les angles arrondis. Stries superfficielles et assez

effacees, legerement ponctuees, les points souvent se confondant avec ceux des intervalles qui sont

denses et peu profonds. Les interstries sont plans, sauf les impairs faiblement convexes, pubescents

avec la pubescence courte et reclinee. Gouttiere marginale etroite. Serie ombiliquee avec des longues

soies elargies et aplanies sur la portion apicale.

Figs 3 ä 5. — Edeages des Parazuphium. 3. edeage et segment genital (en dessous du P. blandum, spec. nov.; 4. id.

du P. debile hartem subspec. nov. (paratype) et segment genital au dessous; 5. edeage du P. debile Per., de Musosa,

Zaire. Les deux premiers sont de S. Jorge, ile de Santhiago, archipel du Cap Vert.
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Pattes assez courtes, les mesotarses plus longs que les tibias qui sont droits. Profemurs renfles, le cf

a les trois premiers articles des protarses un peu elargis.

Edeage (Fig. 3), court et subglobuleux, convexe, l'apex termine en pointe courte, large, pläte et un

peu incurvee et arrondie au bout. Le lobe median est convexe et saillant en arriere. Sac interne pourvu

d'une piece vaguement triangulaire, les ligules peu chitinisees.

Remarques. Cette espece rapelle un peu le P. damascenum Fairmaire (= varum Vauloger) par sa

taille, par sa couleur et par la consistance des teguments. Elle appartient ä un groupe assez nombreux

d'especes africaines (connues ou nouvelles) que nous sommes en train d'etudier.

Parazuphium sp.

Provenant de la localite de Sao Jorge dans l'ile de Santiago, figure un exemplaire unique 5? recolte

par van Harten, que l'on peut rattacher au groupe du P. hlandum; et, meme, il ressemble d'avantage

ä une espece inedite du Cameroun en cours d'etude. Cependant sans connaitre le Cf il n'est pas possible

de statuer correctement sur cet exemplaire capverdien.

Parazuphium debile harteni, subspec. nov.

Types. Holotype: cf , de Sao Jorge, ile de Santiago, archp. du Cap Vert, 16— 31.X. 1983 (van Harten), au Musee

de Wiesbaden. — Paratypes: 1 cf et 4 § 9 recoltes avec l'holotype, au Musee de Wiesbaden et dans notre collection;

Soudan: 1 cT de Farimake, Koubila 5. XI. ? (R. Demange), au Museum de Paris; Bahr el Ghazal, 2 $$, 19.11. 1965

(Linnavouri), au Musee de Tervuren; Cameroun: 10 ex. cf et $ de Koza, IV. 1970 (Ph. de Mire), 7 ex., de Yagoua,

VIII. 1971 (Ph. de Mire); 3 ex., du Bouffle Noir, 15. VI. 1974 (Ph. de Mire); 1 ex., de Rumeiki, 19. V. 1973 (Ph. de

Mire). Tchad: 3 ex. de Nd)amena, Farcha, 9. XI. 1977 (Ph. de Mire), au Museum de Paris et dans notre collection.

Long. 4,5 — 4,8 mm. Aile. Corps allonge, finement pubescent et aplati d'un rouge testace, le cap et

le pronotum brillants, les elytres plus mates.

Tete large, un peu obtuse, subconvexe avec des yeux moderements gros et peu saillants; les tempes

sont presque droites et un peu plus courtes que la largeur de l'oeil; les angles posterieurs sont effaces

et la base largement arrondie. Surface tegumentaire semee de quelques points regulierement eparpilles,

bien visibles malgret la microsculpture du fond. Antennes tres longues et fines, depassant en arriere le

disque des elytres; le premier article aussi long que les trois suivants ensemble, les articles 3 et 4

subegaux.

Pronotum peu convexe, deprime le long du sillon median, plus large que la tete, aussi long que large;

les cötes faiblement arrondis en avant, se retrecissant ensuite vers la base jusqu'ä la sinuosite par devant

les angles posterieurs. Base etroite et un peu saillante au milieu. Sillon median long et bien imprime,

les fossettes basales profondes et allongees. Gouttiere marginale fine. Surface pronotale bien ponctuee,

les points plus grands et profonds vers l'arriere le long du sillon median.

Elytres relativement courts et larges, deprimes et un peu plus longs que l'avant-corps. Les humerus

sont obliques, arrondis just au meme angle humeral; les cötes sont subparalleles, peu elargis en arriere.

La suture est un peu surelevee de meme que les interstries impairs. Les stries sont pratiquement nuUes

cachees par la courte pubescence reclinee et par la microsculpture du fond. Gouttiere marginale

etroite.

Pattes moderement longues et fines. Protarses du cf legerement elargis, les profemurs renfles, les

mesotibias elargis et aussi longs que le metatarse; les metatibias sont longs et sinueux chez le cf et plus

longs que le metatarse.

Edeage (Fig. 4), robuste et parallele, droit, nullement arque, avec l'apex termine faiblement in fle-

chie, en pointe, etroite, fine et parallele, ä peine elargie vers l'extremite et arrondie au bout. Ligules en

forme de grosses virgules symetriques, ou presque.
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Remarques. Les differences entre cette nouvelle sous-espece et la sous-espece typique, portent sur

la forme generale de la tete et du pronotum. Chez la ssp. hartem, la tete est plus large et obtuse, le pro-

notum est plus court (2,1 par rapport ä celui du debilis s. str. qui est de 2,3). Contrairement, le prono-

tum de la race typonominale est plus allongee, les cotes se retrecissent plus fortement et plus progres-

sivement jusqu'ä la sinuosite prebasale, qui est plus brusque et plus longue; les elytres sont semblables,

seulement un peu plus longs chez debilis s. str. Enfin, c'est bien dans les edeages oü nous pouvons con-

stater les differences les plus marquantes entre les deux races. Chez les exemplaires typiques, le lobe

median est plus grand et proportionnellement plus large en avant, avec la pointe apicale droite, paral-

lele ou faiblement convexe sur son bord superieur (Fig. 5), tandis que chez la ssp. hartem le lobe me-

dian est plus long et parallele avec la pointe peniale tres longue et mince.

Les exemplaires capverdiens sont exactement semblables tant en ce qui concerne la conformation de

l'edeage comme dans sa morphologie externe, ä l'exemplaire male de Farimake, Koubita, capture au

Soudan par R. Demange et aux femelies de Bahr-el-Ghazal, "Wau, recoltees par Linnavouri.

Conclusions

Ce petit lot de carabiques que nous venons de denombrer c'est avere fort interessant et nous avons

pu constater que, avec ces taxa, la faune de carabiques des iles du Cap Vert c'est accrue de six autres

especes, dont trois nouvelles pour l'Archipel et trois autres nouvelles pour la Science (deux especes et

une sous-espece).

Parmi les trois taxons nouveaux pour les Iles, Somotrichus elevatus (F.) rentre dans la categorie des

especes cosmopolites, tandis que Trichis maculata Klug connue de la Mediterranee (Espagne, Grece),

se retrouve aussi en Afrique du Nord (Maroc, Sahara, etc.) et en Arabie, arrivant vers l'est jusqu'au de-

sert du Sind, ce qui nous permet de la ranger parmi les elements atlantico-mediterraneens. Quant ä la

troisieme, Platytarus tesselatus Dejean, repandu sur une grande partie de l'Afrique noire au sud du Sa-

hara, rentre parmi les elements africains.

En ce qui concerne les trois autres taxa nouveaux pour la Science, nous pourrons dire:

1

.

Dromius (Klepterus) geisthardti, spec. nov., appartient au subgenus Kleptenis largement repandu

sur presque toute l'Afrique au sud du Sahara, de meme que sur la plus grande partie de l'Asie tropicale

jusqu'au Japon inclus. En Afrique, le D. (Klepterus) decellei Basilewsky du Mont Nimba (Guinee),

etait l'espece la plus occidentale connue. Maintenant c'est l'espece capverdienne qui detient ce titre,

car, aucune n'est connue de cette partie de l'Afrique y compris le Senegal, la Mauritanie, etc., etc. Ce-

pendant, il est fort probable que l'espece que nous venons de decrire des iles du Cap Vert, soit eile re-

trouvee un jour sur le Continent voisin, comme ceci c'est dejä arrive ä plusieurs autres carabiques. II

nous parait de meme improbable qu'il s'agisse d'un endemique vrai, et, encore moins, d'un paleo-en-

demique, parce que, dans ces derniers, les caracteres differentiels seraient bien plus caracteristiques et

remarquables que ceux qui presente D. geisthardti vis-a-vis de ses congeneres africains.

2. Pareille chose peut-etre dite ä propos des ParazuphiumjeSinneX. Le genre etait inconnu de l'Archi-

pel: P. debile harteni, subspec. nov., est une race septentrionale du debile Peringuey de l'Afrique aus-

trale, race qui vit aussi sur le Continent, au Soudan (ä Farimake et ä Bahr el Ghazal).

3. Le deuxieme Parazuphium recolte dans l'Archipel du Cap Vert, P. blandum, spec. nov., a ete cap-

ture lui aussi en Afrique: Mauritanie (d'oü provient l'holotype), au Cameroun et au Senegal. Enfin, un

autre Parazuphium n'a pas pu etre determine, car, il s'agit d'un specimen unique 9 • Ces especes, toutes

ailees, fönt partie des nombreux carabiques africains qu'ont peuple l'Archipel du Cap Vert. Plus du

60% des Carabidae du Cap Vert rentrent dans cette categorie, comme nous l'avons deje signale dans

notre revision de 1964.

Les nouvelles apportations de nos collegues allemands viennent donc ä corroborer nos conclusions

de 1964 et de 1968, sans que ces apports puissent modifier sensiblement notre tableau de jadis, ni nos

conclusions de 1968.
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